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Sainte-Anne, et la foule recueille avec attention ces nobles
enseignements.

La fête va finir. Dans une dernière et vibrante allo-
cution, Mgr l'Evêque de Vannes résnme les souvenirs de
ces heures de fête et se recommande aux prières des pè-
lerins, en les adjurant de rester fermes dans leur foi. -

Bientôt ceux qui restent vont partir. Les beaux jours
passent vite ; mais l'on retourne, plus fort, aux travaux,%
aux luttes, aux épreuves peut-être, au milieu desquels ils
ont été comme une halte bénie. Sainte Anne laisse au
cœur de ses enfants une espérance plus vive, une énergie
plus grande, et l'on se remet plus courageusement, après
avoir prié, à :l'œuvre religieuse et sociale où le bon Dieu
compte sur chacun de nous.

MAx. NIcOL.

- (Annales de Ste-Anne d'Auray.)

UN GRAND DEVOIR INCONNU OU MECONNU.

« Une éducation chrétienne doit initier de très bonne
heure l'enfant à l'intelligence et à la pratique assidue des
ouvres sätisfactoires, ou en d'autres termes, à lu, ve'rtu
chrétienne de pénitence.

" Il faut faire comprendre à l'enfant que, s'il ne fait
pénitence comme JÉsus et avec JÊsus, il va directement
contre la volonté du bon Dieu et contre l'esprit de son
baptême; que JÉsus qui habite par la grâce dans son
petit cœur, ne le reconnaît pour son disciple, qu'à la con-


